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Madame, Monsieur,
Depuis 2019, en août, nous faisons du théâtre avec une affluence conséquente, 
dans notre petite commune rurale du Morvan, Saint-Germain-de-Modéon (21530).
La première année, du 9 au 13 août 2019, nous avons joué Le lait de Marie. Cinq 
représentations à guichets fermés. La pièce écrite par mes soins racontait 
l’histoire d’une nourrice en 1860 et a attiré 750 spectateurs. Notre salle des fêtes 
était bondée. 
Pour notre village de 150 habitants, faire venir chaque soir 150 spectateurs était 
une prouesse enthousiasmante. Onze acteurs, pour la plupart professionnels, ont 
accepté de venir créer et jouer bénévolement ce drame, à charge pour Monsieur 
le maire Valéry Loisier et moi-même de les accueillir et les nourrir à nos frais 
durant les répétitions et les représentations. Le succès public a rendu l’opération 
blanche. 
En 2020, malgré la pandémie et les restrictions nécessaires imposées, nous avons 
joué huit fois du 6 au 16 août L’homme qui plantait des arbres de Giono. Une 
auto-mise en scène, un seul acteur, moi-même ; ce qui représentait moins de 
risque financier en cas d’annulation pour raisons sanitaires. Des lectures ont aussi 
été organisées avec succès. Ce fut une grande réussite et plus de 800 personnes 
sont venues cette fois. Des bénéfices ont pu même être déPgagés, nous 
permettant de rêver pour l’année suivante à un projet de plus grande envergure.
En 2021, l’événement fut nommé P’tiot Festival et nous avons de nouveau investi 
le centre du village du 20 au 29 août, mais avec trois pièces. Le petit prince de 
Saint Exupéry, joué dans l’Église, Feu la mère de Madame de Feydeau, dans la salle 
des fêtes, et Georges Dandin de Molière, dans le grand jardin d’un particulier. Un 
Bar éphémère « Chez Néness » a été créé. 
19 acteurs logés et nourris par les bénéfices de l’année précédente sont venus 
jouer bénévolement sur la période. Il y a eu 27 représentations en tout dont 2 
spectacles créés pour l’occasion, sans compter les lectures, les poésies dites 
chaque soir et les mini concerts. 1500 billets ont été vendus. Un bénéfice fut 
encore dégagé.
Fort de ce développement sans cesse grandissant, nous voulons assurer la 
longévité de ce festival et permettre à terme d’apporter une contribution 
financière indispensable à cette pérennité aux participants artistiques. En effet, 
dès la fin de l’édition 2021, des habitants du village, bénévoles durant les 
précédentes éditions, touchés par l’investissement et l’engagement des acteurs, 
et conscients de leur épuisement se sont structurés pour leur apporter de 
meilleures conditions d’accueil et à terme une contribution. Dans ce but, La 
Compagnie théâtrale du Grand Frêne a été créée.
C’est, en tant que Directeur Artistique de la Compagnie du Grand Frêne et du 
P’tiot Festival de Saint-Germain-de-Modéon, que je vous fais part de nos pro-
chaines intentions.
• Animer de nouveau du 12 au 21 août 2022, le centre de ce petit village, sans 
commerce, ni hôtel, en en faisant un lieu de théâtre, de vie, de culture et 
d’échange pour les estivants, les gens du village et d’alentours. Un lieu où l’on peut 
venir plusieurs fois. Le bar Chez Neness, toujours plus convivial sera de nouveau 
créé à cet effet. 
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• Sur cette durée, quatre pièces de théâtre y seront représentées, huit fois cha-
cune, du 12 au 15 août et du 18 au 21 août 2022. Y seront jouées Le lait de Marie, Nos 
sincères condoléances et de Vers en verres et Un caprice. Ce sont 32 représenta-
tions qui auront lieu au centre de notre petit village, sans compter les lectures 
différentes chaque soir, les poésies soufflées à l’oreille, les mini-concerts et les sur-
prises. 
• Les pièces doivent être abordables à toutes les bourses, et permettre à des spec-
tateurs ruraux d’avoir un accès facilité à un théâtre varié, et à des estivants de 
goûter sur quelques jours à cette merveilleuse et surprenante manière de faire du 
théâtre au milieu de la campagne.
• Nous souhaitons et œuvrons pour que les artistes pratiquent leur art sur une 
durée, et dans un cadre original. Faire du théâtre dans des lieux réels, en extérieur 
ou sous les étoiles est si rare. 
• Nous désirons, en échange de leur travail, leur faire profiter de l’été du Morvan, 
sans aucun frais, ni de logements, ni de nourritures, ni de transports. Nous travail-
lons à ce qu’un jour le plus proche possible, leur travail courageux et généreux soit 
rémunéré. 
• Nous souhaitons permettre à des artistes du coin de s’exprimer. 
• L’élaboration de ce festival permet de créer un lien social, du sourire, de la 
pensée, de l’entraide durant l’année à Saint-Germain-de-Modéon.
• Aujourd’hui nous rêvons à des pièces qui, après leur création au festival se 
joueraient en itinérance, dans le Morvan, en Bourgogne, un peu plus tard dans 
l’année. À des résidences d’artistes, à des stages de formation pour acteurs en 
devenir. 

Je souhaite dans un esprit de grande convivialité, dans ce village où j’aime vivre, 
pratiquer et faire partager pour le bien de tous, ma passion que j’aime tant. 

Jérôme ROBART 
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Né le 27 mai 1970 à Montreuil (Seine-Saint-Denis), est un acteur, dramaturge et 
metteur en scène français.
Il partage ses activités artistiques entre jeu au théâtre, cinéma, télévision, mise 
en scène, écriture et enseignement.
Son interprétation du commissaire Nicolas Le Floch dans la série télévisée 
française  le révèle au grand public.
Sa formation classique est des plus prestigieuses. Elle se fait  entre 
Conservatoire du 16e arrondissement de Paris, puis L’ESAD de 1990 à 1992, puis 
au Conservatoire National Supérieur d'Art Dramatique de 1993 à 1996. Il intègre 
en 2001 l’unité nomade de formation à la mise en scène. Il étudie durant sa 
formation sous la direction de Annie Lavedan, Jean Darnel, Jean-Pierre 
Martineau, Laurence Bourdil, Madeleine Marion, Daniel Mesguich, Dominique 
Valadié, Caroline Marcadé, Mario Gonzalès, Philippe Adrien, Claude Stratz, Bob 
Wilson, Philippe Garrel. 
Au théâtre, il est dirigé par Jean-Louis Thamin, Jorge Lavelli, Joël Jouanneau, 
Stéphanie Loïk, Christophe Perton, Emmanuel Demarcy-Motta, Ladislas Chol-
lat, et par lui-même dans des textes de Jean Audureau, Bernard Manciet, 
Pirandello, Lionel Spycher, Rodrigo Garcia, Fabrice Melchiot, Marivaux, Jean 
Giono.
Dramaturge, il écrit et met en scène, Tes, Eddy, F de pute, Jiji the lover, Jean La 
Vengeance, Mado, Le lait de Marie, L’homme à l’ours.
Au cinéma, il tourne sous la direction de Marina de Van, Alain Tanner, Michèle 
Rosier, Nicole Garcia, Philippe Garrel, Lucas Belvaux et travaille  en télévision 
avec les réalisateurs Mario Fanfani, Douglas Law, Frédéric Bal, Laurent 
Dusseau, Philippe Berenger, Yann Samuel, Nicolas Picard Dreyfus, Olivier 
Barma, Thierry Binisti, Laurence Katrian, Charles Nemes, Gilles Bannier, Pierre 
Leccia, Bertrand Arthuys, Edwin Bailly, Juliette Roudet, Vincent Jammin, Julien 
Hosmalin, Claude-Michel Rome. Il participe  notamment aux séries Reporters, 
Mafiosa, Un village français, Candice Renoir, Paris, Caïn, Profilage, Prière 
d’enquêter. 
En 2017, son rôle d'Antoine dans Le Mari de mon mari, un téléfilm réalisé par 
Charles Nemes, lui vaut le prix d'interprétation au Festival des créations télévi-
suelles de Luchon. 
Il a enseigné à l’ESAD, au cours Florent.
En collaboration avec Valéry Loisier, maire de Saint-Germain-de-Modéon, et 
soutenu par l’Amicale de Saint-Germain et l’association Patrimoine Mundau-
nien, Jérôme Robart créé en 2019 un événement théâtral rural annuel au mois 
d’août qui deviendra le P'tiot Festival. Il y met en scène Le lait de Marie, 
l’homme qui plantait des arbres qu’il joue lui-même, et Georges Dandin. Et y 
accueille Le petit prince, mis en scène par Louis Barrault, et Feu la mère de 
madame mis en scène par Mathieu Lehembre.
Il est le co-fondateur et Directeur Artistique de La Compagnie du Grand Frêne 
en charge à présent du P’tiot Festival.

DE JEROME ROBART
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NOTRE PARRAIN       

Peut -être est ce, parce que le nom que m’a donné mon père a pour origine le 
bon ru…et que l’Hâte d’y retrouver La Compagnie du Grand Frêne s’impose 
comme une espièglerie à mon horloge chaque été.
Peut-être aussi qu’en souhaitant ardemment retrouver les territoires ruraux, y 
creuser la terre et les poèmes à ciel ouvert chez moi en Pays de Bray,  et ce, 
quasiment en même temps que le faisait Jérôme en Morvan, il était finale-
ment plus simple, pour lire ou jouer Giono à l’ombre des arbres, de nous 
retrouver abrités par les murs de Saint-Germain-de-Modéon.
Peut- être enfin que les souvenirs du jeune garçon qui tombât amoureux du 
mystérieux  Morvan durant ses premières ballades à cheval près de la 
Pierre-qui-Vire m’incitaient à revenir sous ce ciel là, partager avec les gens 
d’ici.
Quoi qu’il en soit, le hasard fait bien les choses, et quand l’équipe du P’tiot Fes-
tival m’a sollicité pour soutenir l’aventure qui se poursuit, comme débute celle 
de La Compagnie du Grand Frêne , en devenant parrain,  je n’ai pas hésité une 
seconde.
Comment pouvais- je me priver du plaisir de revenir là, où l’authentique et la 
joie adviennent et se partagent.

C’est donc avec un immense plaisir que je serai avec vous cet été , désireux, 
curieux et attentif aux rêves qui se poursuivent à l’ombre du Grand Frêne.

A vous voir,

Bruno DEBRANDT
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Prenons conscience de ce que signifie le mot 
«nourrice»; Prenons conscience de leurs 
tourments, de leurs souffrances.
Ces femmes qui partent, ces hommes qui 
restent seuls avec leur enfant presque 
condamné.
Comment peut-on laisser son enfant mourir 
de faim pour en nourrir un autre, inconnu ?
Comment en arrive-t-on là ?
Quel monde peut accoucher de telles situa-
tions ?
La pièce nous projette en MORVAN, en 1866, là 
où nous sommes à présent. Il y a cent soixante 
ans.
Le même ciel, le même vent. C’était là, hier.
Dans un petit hameau, perdu au milieu des 
bois, Marie et Pierre ont 20 ans. 
Ce sont de jeunes paysans très pauvres et ils 
s’aiment d’un immense amour. 
Le destin va s’amuser à éprouver leurs forces 
et leur humanité.
La révolution industrielle commence, créant 
des grandes villes anthropophages qui 

LE LAIT DE MARIE

Ecrite et mise en scène de Jérôme Robart
Avec Gaspard Baudry, Vincent Chomel, Angèle Garnier, Norah Lehembre, Raphaël Noble, 
Vincent Ozanon, Léa Piette, Julie Pouillon, Christophe Reymond, Christophe Vandevelde.

attirent les hommes de partout.  
Marie sera contrainte d’y vendre son lait, et Pierre 
de rester seul avec leur fils. 
Nous suivrons leur Odyssée respective, dans cette ronde dont les chefs d’orchestre se 
nomment argent, progrès et médecine.
Vendre son lait. 
Vendre sa force. 
Vendre son corps. 
Jusqu’où peut-on aller pour l’argent ? Jusqu’où va-t-on aujourd’hui pour lui ?

7/20

PROGRAMMATION

©
 Va

lér
y L

ois
ier



Pour être tout à fait honnêtes, l’idée qu’il est possible de rire de la mort, sans 
lui manquer de respect pour autant, ne nous est pas apparue immédiate-
ment mais nous as été suggérée par Guillaume Bailly, et plus particulière-
ment son livre, Mes sincères condoléances. 
Ces histoires, au-delà de nous faire rire ou de nous émouvoir nous montrent, 
sans aucune retenue, qu’il n’y a pas de limite à l’étrangeté du métier de cro-
quemort. 
C’est ce livre qui nous à fait réaliser que croquemort n’était pas un métier 
comme les autres, et qu’il manquait cruellement de connaissance et de… 
reconnaissance : nous ne savions même pas quel genre de métier c’était 
réellement… et très vite nous avons réalisé, que peu de gens le savaient vrai-
ment. 
C’est donc ce mélange de curiosité sur ce métier et d’éblouissement face à 
toutes les possibilités de mise en scène qu’offraient ces anecdotes que nous 
avons décidé de se lancer dans l’aventure qu’est aujourd’hui Nos sincères 
condoléances.
Notre intérêt piqué à vif, nous avons contacté Guillaume Bailly peu de temps 
après la découverte de son livre, et c’est avec sa bénédiction que nous nous 
sommes mis en quête de connaissances. 
En effet, comment parler d’un sujet si complexe et méconnu du grand 
public sans en avoir une connaissance intime ? La réponse est dans la pra-
tique ! Ainsi, c’est avec l’aide de Guillaume Bailly que nous avons effectué 
plusieurs jours de stage aux Pompes Funèbres Hennard, ainsi qu’une jour-
née avec Valérie Zivkovic, thanatopractrice et c’est avec cette même volonté 
de véracité que nous avons écrit toute la pièce.

NOS SINCERES CONDOLEANCES

D’après le best-seller mortellement drôle de Guillaume Bailly
Adaptation et mise en scène de et avec Louis Barraud et Gauthier Jeanbart
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Spécial 400ème anniversaire de la naissance de Molière

Servi en costumes d'époque et en musique, le menu propose plusieurs 
scènes du répertoire classique de Molière. Les textes les plus plébiscités 
feront le programme de la représentation, chaque scène étant agrémentée 
d'une entrée présentant les évènements qui la précèdent.

DE VERS EN VERRES

Mise en scène de Laetitia Leterrier
Avec Pierre Koch, Anne-Dorothée Lebard, François Lis et Julia Régule

Le Théâtre au Lion d’Or
2 Champs de Ville Arnoux
89630 Bussières
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Mettre en scène « Un Caprice », c’est avant tout un travail verbal, c’est travailler 
sur les
dialogues de Musset, sur ses répliques toutes plus fines et plus précises les 
unes que les autres.
C’est arriver à extraire chaque sous-entendu et chaque pépite du phrasé de 
Musset.
« Un Caprice » prend place dans les appartements de Mathilde, épouse du 
Comte
Chavigny. 
Nous sommes en 1837, dans un intérieur très aristocrate, qui met parfaitement 
en scène l’art de vivre à la Française de cette époque là. 
Le couple présente tous les aspects d’un couple des plus traditionnels de cette 
période :
Mathilde incarne ici la Femme, comme on l’imagine au premier sens du terme 
au 19ème
siècle dans la haute bourgeoisie. 
Elle se donne à des activités strictement féminines (la couture, boire le thé 
avec ses amies, participer à des oeuvres de charité), en parfaite opposition au 
personnage de Chavigny, qui est l’homme par excellence, préférant les sorties 
au bal (seul), les jeux d’argent, ainsi que les « caprices… ».
Mais ici Musset, déjà si moderne, prend place aux côtés des femmes. 
D’une part en mettant en lumière la place et la vision de Mathilde, et sa façon 
désespérée d’essayer de sauver le couple en perdition (dû aux égards de son 
Mari), mais aussi par la présence de son amie Madame de Léry, qui incarne 
déjà l’idée du féminisme, et son discours qui remet en cause la distinction 
entre le féminin et le masculin dans les habitudes
 conjugales.
C’est donc un intérieur soigné, aristocrate, aux goûts féminins de Mathilde, 
que l’on cherche
à mettre en valeur dans cette pièce. Une ambiance tamisée d’après souper, 
une scène quelque peu épurée pour souligner la solitude de sa propriétaire, 
mais aussi et surtout, pour laisser la place à la langue de Musset.

UN CAPRICE         

De Alfred de Musset et mise en scène de Olivier Bompart
Avec Valentine Allard, Olivier Bompart, Esther Debargue et Mathieu Lehembre
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20h30 -15€/ pers
Représentations en plei
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La Compagnie du Grand Frêne organise un festival éco-responsable avec un 
impact environnemental le plus faible possible pour préserver le site.

Engagement environnemental:
• Réduire la consommation énergétique
• Trier les déchets avec réceptacles adaptés pour les festivaliers et bac à compost 
pour les potagers
• Utiliser des matières issues du recyclage
• Employer des gobelets réutilisables, pas de vaisselle jetable
• Décorer le site avec des matières ou objets d’occasion ou de prêt
• Favoriser le circuit-court au sein de l’espace restauration
• Mettre en relation les spectateurs pour du co- voiturage via le futur site internet
• Proposer un plat végétarien

Et des engagements tournés vers l’Humain….

Engagement solidaire
• Réserver des places de parking pour les personnes handicapées
• Contribuer l’accès aux PMR, Personnes à Mobilité Réduite, grâce aux spectacles 
de plein-pieds
• Soutenir les partenaires locaux
• Mettre en valeur les producteurs locaux

Engagement citoyen 
• Favoriser l’entraide et la convivialité entre bénévoles tous villageois ou voisins                   
• Relier les associations du village grâce à convention de partenariat 
• Encourager le talent et les compétences locales (site internet, création des 
logos, décoration, …)
• Permettre l’accès à la culture grâce au prix raisonnable du billet d’entrée

Le Conseil d’Administration de La Compagnie du Grand Frêne vous souhaite du 
plaisir, du partage, du rire, des émotions, du rêve….

Bernard, Christophe, Florence, Hélène, Hubert et Nathalie.
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UN FESTIVAL ENGAGE



Jérôme Robart

Directeur Artistique

Florence Signoretto

Présidente

       03 80 84 82 60

Le P’tiot Festival

Organisé par La Compagnie du Grand Frêne

www.la-compagnie-du-grand-frene.fr

www.ptiot-festival.fr

       06 29 61 44 03

contact@la-compagnie-du-grand-frene.fr

      

Réseaux sociaux

          ptiotfestival

          La Compagnie du Grand Frêne

La Compagnie du Grand Frêne

1 rue du bon ru, l’ Hâte, 

21530 Saint-Germain-de-Modéon

APE 9001Z  - SIRET  908 792 195 000 12
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